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Paul ROSSIER

Paul Rossier est ne ä Crans (Vaud) le 24 avril 1895. II frequente les colleges de

Neuchätel, Nyon et Geneve. Apres sa maturite technique en 1914, ilobtient le diplöme
de maltre es sciences mathematiques au Polytechnicum de Zurich en 1919. Puis il
enseigne les mathematiques et la physique ä l'Ecole professionnelle, ä l'Ecole secondare

de jeunes filles, ä l'Ecole des Arts et Metiers et au Technicum de Geneve.

II devient alors assistant ä l'Observatoire de Geneve qui, ä l'epoque etait situe

sur le bastion de Saint-Antoine que les collegiens appelaient communement «la
demilune». En 1930, il conquiert le doctorat es sciences mathematiques, mention astrono-
mie ä la Faculte des sciences. II est specialement affecte au developpement des equato-
riaux et il reorganise tout le service electrique.

En 1935, il est nomme privat-docent et devient professeur et doyen de la Haute
Ecole normale de dessin en 1942. A partir de 1945, il est charge de cours ä la Faculte
des sciences. En 1945, il est attache ä l'Ecole d'architecture. Ilen sera l'administrateur
jusqu'en 1952.

En 1959, il est nomme professeur extraordinaire ä la Faculte des sciences de l'Uni-
versite de Geneve. A partir de 1965, il prend sa retraite et devient professeur
honoraire.

Toute la carriere de Paul Rossier a ete jalonnee d'un grand nombre de publications

et de travaux. Entre 1925 et 1937, je compte plus de 84 publications dans des

domaines tres varies de l'astronomie et des instruments astronomiques. Je decouvre
au passage quelques titres:

— L'opposition de mars en 1924, au Jungfraujoch.
— Note sur le coefficient d'amortissement (1928).
— Note sur le chronometre auxiliaire Nm (1928).
— Utilisation du prisme-objectif par la determination des vitesses radiales

(1928).

— Repartition statistique des etoiles en fonction du type spectral (1930).
— Occultations d'etoiles pendant l'eclipse de lune du 26 septembre 1931.

— Sensibilite spectrale des plaques photographiques.
— Inertie et reglage en matiere de chauffage (1934), etc...

Toutefois, c'est le travail de these de Paul Rossier qui a retenu particulierement
mon attention: «Probleme de l'index de couleur en astronomiephysique», sous la
direction de G. Tiercy (1930). Aujourd'hui, on dirait «indice» de couleur en
«astrophysique». Mais la chose la plus remarquable est probablement la nature meme
du sujet choisi. Car, vingt ans plus tard, Marcel Golay, tout jeune assistant, develop-
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pait Tun des premiers photometres photoelectriques destines ä la mesure des «indices»
de couleur. Cette technique nouvelle devait, au cours des annees, assurer la notoriete
de son auteur, le professeur Golay, et entrainer le developpement de tout son Institut
qui est devenu aujourd'hui l'Observatoire de Sauverny.

En 1942, Paul Rossier arrive ä un total de 125 publications. La variete des sujets
traduit ses nouvelles preoccupations professionnelles; par exemple:

— Les courbes anallagmatiques et circulaires (1941).

— La geometrie du compas ä pointes seches et de l'empan (1942).

— Demonstration projective de l'equation des foyers conjugues (1942).

Finalement, Paul Rossier aura publie pres de 300 articles jusqu'en 1967. La
variete des sujets nous montre qu'il a mis la main ä la päte partout oil il a passe.
II a aborde aussi bien les problemes techniques que theoriques dans des domaines
aussi varies que l'astronomie de position, la mesure et la conservation du temps,
l'astrophysique, la geometrie, les mathematiques et l'histoire des sciences. II a, de

plus, publie plusieurs ouvrages, parmi lesquels je releve:

— Perspective (157 pages) (1965).

— Geometrie synthetique moderne (358 pages) (1961).

— Fondements de la geometrie (311 pages) (1971).

Paul Rossier aura peut-etre eu un petit pincement au coeur ä la fin de sa carriere.
En effet, c'est ä l'approche de sa retraite que les mathematiques ensemblistes sont
entrees en force dans l'enseignement, ä tous les niveaux. Dans cette nouvelle conception

globale, la geometrie disparaissait en tant qu'entite distinctive. Les adeptes incon-
ditionnels de la «nouvelle pedagogie mathematique» effa?aient tout le passe pour
ne retenir qu'une nouvelle presentation tres formaliste et abstraite. C'est vers cette

epoque-lä que j'ai croise par harsard Paul Rossier, sur les chemins du Saleve. Nous

avons eu une longue conversation tres animee ä propos des nouveaux programmes
de mathematiques dites «modernes». J'avais alors decouvert qu'il etait tres bien
informe des bouleversements en cours.

J'avais ete frappe par sa parfaite connaissance de l'enjeu pedagogique des

nouveaux programmes de mathematiques et du «retour de pendule» qui commen?ait
alors ä se dessiner.

Tout au long de sa carriere, Paul Rossier a su s'adapter aux conditions materielles
de son temps. N'oublions pas qu'au moment le plus productif de sa vie il a subi,
comme tous les chercheurs de ce temps, les contre-coups de la grande crise puis de

la derniere guerre mondiale. II s'est eteint le 18 mars 1987. Comme tout chercheur
et enseignant il a tente d'apporter sa contribution aux connaissances de l'humanite.
Je pense qu'il a bien realise cette ambition.

Sauverny, le 29 avril 1987
professeur G. Goy
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